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_En une_

Amaury da Cunha

Espagne, juillet 2006

Amaury da Cunha est né en 1976 à Paris. Il enseigne la 
photographie et travaille dans l’édition. Il a montré son 
travail aux rencontres photographiques d’Arles et a publié
en revue des extraits d’une série de travaux en cours  :
Saccades.

Publications

Janvier 2007 : Oscillations et hypothèses de travail, 
revue Textuel, Paris VII
Juillet 2006 : Au meilleur moment, texte accompagné de
huit photographies extraites de la série Saccades, Photos
Nouvelles numéro 40
Juin 2006 : Après l’image, récit, (monographie de
M. Gadonneix), éditions Actes Sud
Mars 2006 : Pantalon, roman, éditions Le Manuscrit

Blog 

http://saccades-images.blogspot.com/

Photographies visibles également sur le site de la galerie
Le Bleu du ciel à Lyon : www.lebleuduciel.net

«BONNE ANNÉE MON CUL»
Pierre Desproges

E 
t allez, c’est parti pour
un mois de bonimen-
songes : on souhaite la

santé aux hypocondriaques,
du bonheur aux dépressifs, de
l’amour aux misanthropes, de
la réussite aux étudiants en
lettres, de l’argent aux journa-
listes, de la stabilité aux 
intermittents, des enfants aux
homosexuels. Vous en voulez
encore ? Vous en aurez
jusqu’au 31 janvier. À moins
que, pour communier en
silence avec 60 millions de
Français, vous ayez com-
mandé et obtenu un Ipod
cache-oreilles à Noël. Bien sûr,
on aimerait que 2007 vous
apporte santé, amour et bon-
heur. Mais le plus souvent, on
prononce ses vœux dans la
nuit du 31 au 1er, sachant bien
que l’alcool absorbé dispen-
sera plus tard de les honorer.
Qui plus est quand dès le 2
janvier, tout le monde est au
charbon, sans avoir eu le
temps de méditer sur les
déblatérations vomies sous le
gui et le houx (nous n’avons
pas su trancher). Ce qu’on
aimerait mieux, c’est qu’au
lieu (ou en plus) de la souhai-
ter, on s’arrange pour la pas-

ser bonne, l’année. Marre des
vœux pieux, des résolutions,
des promesses électorales. On
veut du désir. Quitte à paraître
cul-cul la praline… Il paraît
qu’on a le droit d’être niais à
cette époque-ci de l’année.
Ceux qui ont eu le plaisir d’en-
tendre la bénédiction des
Sœurs de la Perpétuelle Indul-
gence au Lax le mois dernier
ont peut-être comme moi été
saisis par le vent de vérité qui
planait alors. Empruntant à la
naïveté d’une comptine, à la
jubilation d’un chant révolu-
tionnaire et à la gravité d’un
requiem, c’est une prière phi-
losophale qu’elles nous ont
chantée. Mais l’alchimie opé-
rée était plus salutaire qu’une
vulgaire transformation de
plomb en or : le caoutchouc
soudain changé en désir, la
capote contrainte en préser-
vatif possibilité. Ce ne sont
pas des leçons, mais du désir,
que l’on voudrait dispenser.
Du désir de vivre, de rencon-
trer, d’apprendre. Si l’objet du
désir reste parfois (souvent ?)
hors de portée, reste le fait de
désirer. Mais hélas, l’année
2007 s’annonce plus mortifère
que jamais. Certains candi-

dats à la présidence de la
République semblent davan-
tage guidés par l’aigreur et la
frustration que par l’envie.
Résultat : c’est de peur dont
on parle, c’est de peur qu’on
alimente les consciences
embrumées par l’air grume-
leux du temps. La peur, ou le
contraire et l’ennemi du désir.
La peur de son voisin, de la
maladie, de la faim. La peur
des gens. Celle qui rend bête
et méchant. C’est elle que
dénonce la sublime Greta 
Gratos dans un récital électro-
dance au Nouveau Théâtre du
Huitième. La diva et de nom-
breux autres artistes suisses
prennent d’assaut Lyon à 
partir de janvier dans le cadre
d’une manifestation intitulée
La Belle Voisine. Un de perdu,
dix de retrouvés. Le déserteur
a révélé qu’il ne reviendrait
que si Nicolas Sarkozy était
élu. La déclaration vient à
point : nous ne savions pas
encore pour qui voter…

_Renan Benyamina_
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✪ BONUS ✪

agenda@heteroclite.org

Vous ne savez pas quoi faire 
le samedi 20 janvier ? 

GAGNEZ DES PLACES POUR :

Le concert performance de 
GRETA GRATOS
au Nouveau Théâtre du Huitième /20h

La soirée I LOVE BOYS au
Transbordeur (à partir de minuit)

Envoyez-nous vos vœux à l’adresse

✪

✪
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David Auerbach Chiffrin
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Actu

No gay
no cry

EN QUELQUES MOIS, LES ANTILLES ONT

ÉTÉ LE LIEU DE PLUSIEURS MANIFESTATIONS

D’HOMOPHOBIE.

D 
avid Auerbach Chiffrin
est secrétaire général
d’An Nou Allé, associa-

tion des noir(e)s lesbiennes,
gais, bi & trans en France. An
Nou Allé, Vincent McDoom et
SOS homophobie ont récem-
ment écrit aux chanteurs de
dancehall, reggae ou ragga
dont les paroles de chansons
sont souvent homophobes.

Propos recueillis par

Peut-on parler d’une homo-

phobie spécifiquement

antillaise ?

On peut effectivement parler
d’une «homophobie spécifi-
quement antillaise», dans la
mesure où plusieurs facteurs
spécifiques aux Antilles 
déterminent la perception
globalement négative de 
l’homosexualité dans ces îles.
Cette “spécificité” de l’homo-
phobie antillaise ne doit pas
justifier une “spécificité” de la
tolérance de cette homopho-
bie ! Cela va sans dire appa-

_R.B._

remment, mais c’est pourtant
bel et bien l’argument
qu’avance à demi-mot le Parti
Socialiste quand il refuse de
sanctionner Marlène Lanoix,
Raymond Occolier et Jules
Otto, trois de ses membres
éminents en Martinique et en
Guadeloupe qui ont récem-
ment, à des degrés divers,
tenu des propos homophobes.

Quelles en sont les causes ? 

Les causes de cette spécificité
de l’homophobie antillaise
sont d’ordre géographique,
historique et institutionnel.
Tout d’abord, les îles des 
Petites Antilles forment
autant de sociétés closes où
tout le monde connaît tout 
le monde, ce qui rend le
regard collectif singulière-
ment oppressant pour les per-
sonnes LGBT (lesbiennes,
gaies, bi & trans). Et ces 
îles font partie intégrante 
du contexte latino-américain
avec son cortège de violences

rhétoriques ou physiques, 
violence qui va de la «murder
music» interprétée par Krys 
ou Admiral T, décalque 
des appels au meurtre de cer-
tains chanteurs jamaïcains,
jusqu’aux meurtres homo-
phobes commis chaque année
par dizaines au Mexique, au
Brésil, en Jamaïque et ailleurs.
Les facteurs historiques re-
lèvent du passé colonial et
esclavagiste. Le passé escla-
vagiste voyait le corps des
esclaves réduit au rang d’ob-
jet de jouissance pour les 
maîtres, et amène certains de
leurs descendants à voir dans
l’homosexualité une volonté
du Blanc de reprendre posses-
sion du corps du Noir (l’homo-
sexualité entre Noirs étant
alors déniée ou ramenée au
statut de pratique sournoise-
ment répandue par le Blanc).
Enfin, l’église catholique et 
les différentes confessions 
et sectes protestantes, parti-
culièrement vivaces aux 

_En bref_

Europe à deux vitesses

Un sondage commandé par la Commission Européenne indique

que les populations de l’Union Européenne élargie ont encore

une attitude très frileuse à l’égard de l’homosexualité. 44% des

Européens seulement se déclarent favorables au mariage pour

les couples homosexuels, 32% à l’adoption. Davantage que la

tendance communautaire, ce sont les disparités en fonction des

pays qui retiennent l’attention. Les pays de l’Est s’avèrent parti-

culièrement timides, les répondants lettons ne sont par exemple

que 12% à être d’accord avec l’autorisation du mariage pour les

homosexuels en Europe. Les pays où la religion catholique pèse

fortement affichent des taux inférieurs à la moyenne : 15% en

Grèce, 29% au Portugal ou encore 31% en Italie. Le contraste est

saisissant avec les pays du Nord, comme les Pays-Bas dont 69%

des habitants interrogés sont favorables à l’adoption pour les

couples gays et lesbiens et 82% au mariage. Il faut dire que là,

comme en Belgique, en Espagne, en Suède et au Royaume-Uni,

le mariage (ou une union semblable) est déjà autorisé. Les résul-

tats hexagonaux correspondent à peu de choses près aux

chiffres d’un sondage réalisé les 8 et 9 décembre pour 

20 minutes et RMC : entre 48 et 50% des Français se déclarent

pour le mariage homosexuel, entre 35 et 40% pour l’adoption.

Vanneste bis

Condamné en janvier dernier pour «injure à raison de l’orientation

sexuelle» par le tribunal correctionnel de Lille, Christian Vanneste

avait immédiatement fait appel. Il s’est donc présenté devant la

Cour d’Appel de Douai le 12 décembre, qui a confirmé la décision

de première instance. La même peine, une amende de 3 000€, à

été requise. Rappelons pour exemple quelques-uns des propos

pour lesquels il avait été condamné, tenus dans La Voix du Nord et

réitérés depuis : «Je n’ai pas dit que l’homosexualité était dange-

reuse. J’ai dit qu’elle était inférieure à l’hétérosexualité. Si on la

poussait à l’universel, ce serait dangereux pour l’humanité».

Gay Games à Lyon ?

Début décembre se déroulait à Lyon l’assemblée générale de la

fédération internationale des Gay Games (FGG), dont la pro-

chaine édition aura lieu à Cologne en 2008. Lors d’une cérémonie

d’accueil, on a pu entendre un chargé de mission de la Ville, sur le

ton de la boutade, appeler de ses vœux une candidature de Lyon.

Selon l’ancien Président de la FGG, si Lyon ne dispose pas encore

du tissu associatif et des infrastructures nécessaires, la motiva-

tion manifestée permet de prendre l’hypothèse au sérieux. 

15 > 19 JANVIER

04 78 150 180
lepointdujour.fr

Antilles, assimilent ouverte-
ment l’homosexualité à la
pédophilie et ramènent sans
cesse leurs nombreux fidèles
à la littéralité des passages
homophobes de La Bible
(Lévitique, XVIII, 22 et XX, 13
notamment). 

Comment lutter contre

cette homophobie ?

Répression ou éducation ?

La loi contre les propos homo-
phobes promulguée le 30
décembre 2004 est utile pour
faire peur aux homophobes et
pour faire que la honte
change de camp… mais elle
semble être une fausse bonne
solution à l’homophobie aux
Antilles : qui osera l’invoquer
devant la Justice ? Seule la
pédagogie paraît en mesure
de faire bouger les mentalités,
qu’elle soit menée sur la place
publique par An Nou Allé 
ou qu’elle soit, enfin, assumée
à l’école par l’Éducation 
nationale. 
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Montevideo est la deuxième capitale du monde, après

Amsterdam, à avoir érigé un monument pour la diversité

sexuelle. «Honorer la diversité, c’est honorer la vie.

Montevideo pour le respect de tous les genres, identités et

orientations sexuelles» sont les mots gravés sur le monolithe

de granit rose installé dans la vieille ville. Malgré cette

apparente ouverture, la société uruguayenne, sortie de la

dictature dans les années 80, n’est pas encore sereine face

aux questions homosexuelles, et la communauté LGBT vit

toujours dans une semi-clandestinité. 

En 2004, après dix ans de militantisme en faveur de la visi-

bilité, les gays et lesbiennes ont pourtant obtenu le vote

d’une loi interdisant les propos homophobes. Et en octobre

2006, le congrès adopte un texte reconnaissant le concubi-

nage des couples homos. Des avancées législatives considé-

rables, mais, comme le montre le travail de Martin Barzilai,

sans véritables conséquences sur l’organisation sociale,

encore trop souvent sous l’emprise d’une église dogma-

tique  dont l’archevêque traitait volontiers les gays et 

lesbiennes de «malades mentaux», en 2004.

_Bertrand Gaudillère & Martin Barzilai_

«Faisons quelque chose pour que je puisse
retirer ce masque» Montevideo, mars 2006

CHAQUE MOIS, DÉCOUVREZ UN CLICHÉ

EXTRAIT DU PROJET «ÊTRE HOMO» MENÉ

PAR LE COLLECTIF ITEM. 

Photo-reportage

ITEM
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_Lu dans la presse_

Dépression, quand tu nous tiens

Car pour Tony Anatrella, il n’y a pas de doute possible : l’homosexualité est «un inachèvement,
une immaturité foncière de la sexualité humaine». Suivant des argumentaires mêlant un peu de
sociologie, un peu de freudisme et beaucoup de philosophie, il a développé sa thèse dans de
nombreux ouvrages. Ainsi dans un livre intitulé Non à la société dépressive il écrit par exemple :
«Si nos sociétés deviennent pour une part quelque peu paranoïaques, c’est principalement en rap-
port avec une homosexualité diffuse... Le nazisme, le marxisme sont des idéologies de nature
homosexuelle».
Libération, le 21 novembre

Les femmes d’abord

«J’y vois deux éléments très intéressants. D’abord, quand on observe les chiffres en détail, les
femmes sont plus favorables au mariage homosexuel et à l’adoption que les hommes et je
trouve cela très sympathique. On aurait pu penser le contraire, surtout pour l’adoption. Leur
fonction maternelle pourrait les pousser à se montrer plus conservatrices». 
Roselyne Bachelot, dans 20 minutes, le 15 décembre

Multi usages

Les ambidextres ont plus de chances d’être bisexuels, selon une étude réalisée par le Canadien
Michael Peters et publiée dans la revue scientifique Brain and Cognition. Depuis de nom-
breuses années, les chercheurs tentent de trouver un lien entre l’orientation sexuelle et le fait
d’être gaucher ou droitier – une histoire d’hormones auxquelles l’enfant serait exposé in utero.
Pour Michael Peters, les résultats sur le sujet sont loin d’être concluants mais lorsque l’on se
penche sur les personnes qui savent écrire des deux mains, les choses deviennent plus inté-
ressantes : non contents d’être plus souvent bisexuels (et dans une moindre mesure, homo-
sexuels), ils sont aussi plus nombreux à se plaindre d’asthme, d’hyperactivité et de dyslexie
que les autres.
Têtu.com, le 18 décembre

La minute nécessaire de Monsieur Vanneste

Pour Monsieur Vanneste, «c’est la partie du néo-cortex qui doit dominer les deux autres, le cer-
veau reptilien et le cerveau limbique : l’homme peut réfléchir et refuser son homosexualité». «Ma
philosophie, c’est Descartes plus que Spinoza, l’homme peut choisir sa vie”, a-t-il affirmé, tout en
maintenant que «l’homosexualité est inférieure moralement, selon la conception chrétienne de la
famille et du couple».
Le Monde, le 13 décembre

Le camp des robes

Pourquoi ai-je parlé de camp dans le titre ? Le camp est cette attitude, essentiellement sinon
uniquement homosexuelle, qui mêle humour noir, autodérision, jeu avec les codes des 
genres sexuels, travestissement et kitsch revendiqué. Warhol maquillé et portant perruque en
est un exemple. Le film américain Pink Narcissus un autre. Et encore Copi montant sur scène
pour réciter ses textes hallucinés en robe Saint Laurent. Et encore cette drag-queen que j’avais
vue dans une boîte de nuit tomber sur une estrade et se relever très droite, très digne pour
lancer : «Je m’effiloche !» Et encore le film de Bruce LaBruce, The Raspberry Reich, où un groupe
de garçons commandés par une fille copient la Fraction armée rouge pour imposer la dicta-
ture du prolétariat gay. Et encore, last but not least, le condottiere à frou-frou D’Annunzio, sa vie,
son œuvre.
Franck Delorieux, dans l’Humanité, le 2 décembre

Année sans tabac

Dans un article publié le 8 décembre, le quotidien Libération écrivait : «Si, par le passé, Admiral
T a eu quelques mots disgracieux pour les makoumé (homos, en créole), il est aujourd’hui surtout
connu pour ses hymnes aux Antilles et son énergie qui concurrence Sean Paul et Beenie Man». SOS
Homophobie s’étonne que l’expression «des mots disgracieux» ait été employée pour ce qui est
tout simplement un appel aux meurtres des homosexuels. Par exemple, dans Batty Boy Dead
Now, on peut entendre des paroles dont la traduction donne : «Ils vont souffrir, souffrir, ils vont
prendre du gaz, du gaz/Au lieu de tirer au fusil sur ton frère, tire sur eux/Ils vont cuire comme de
l’eau dans un chauffe-eau/Les pédés, c’est des cigarettes, brûlez-les comme des mégots».
Tetu.com le 13 décembre
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elon l’expression consacrée, le phoque
serait particulièrement attiré par ses
congénères de même sexe. Mais,

paraît-il, il n’est pas le seul dans ce cas au sein
du vaste règne animal. Des biologistes, à tra-
vers les siècles et très tôt dans l’histoire de la
science, ont témoigné de comportements
homosexuels chez des espèces variées, des
insectes aux mammifères. Pourtant, affirmer
que ces comportements chez l’être humain
sont contre nature reste un argument d’auto-
rité, qui a récemment fait réagir Geïr Soli. Après
avoir entendu ces propos tenus par un prêtre à
la radio, le Norvégien a décidé de monter un
projet inédit, qui a fait beaucoup de bruit
depuis son démarrage. Une vaste exposition
photographique au Museum d’Histoire natu-
relle d’Oslo montre depuis le mois d’octobre
quelques accointances chez des spécimens du
même sexe, des bébés élevés par des couples
homos, et des orgies de bonobos (qui ont en
commun avec l’homme environ 99% du patri-
moine génétique). Choisies parmi les 450 
espèces recensées à la fin des années 1990 par
le biologiste américain Bruce Bagemihl, les
coccinelles et lamantins sont surpris sur les cli-
chés dans des échanges explicites. Et alors que
Geïr Soli explique que cette exposition, intitu-
lée Contre nature ?, a pu avoir lieu parce que la
Norvège est un pays ouvert, les conservateurs
s’agitent depuis l’automne. Certains ont même
souhaité à ces fauteurs de trouble d’aller «brû-
ler en enfer». Avant que de telles sanctions ne
s’appliquent, l’exposition a ainsi atteint l’objec-
tif visé : reposer les questions des origines de
l’homosexualité et lutter contre l’idée qu’elle
serait un crime contre nature.

Pédés, infidèles et partouzeurs
Pourtant, si des cas d’homosexualité ont été
recensés un peu partout dans le monde, par
des propriétaires de caniches, des gardiens de

zoo ou des biologistes, peu de scientifiques se
penchent réellement sur la question, non pas
nécessairement par manque d’intérêt, mais
plutôt par manque de financements. C’est avec
encore moins d’éléments qu’André Gide écrit
dans les années 1910 Corydon, une apologie de
la pédérastie, assez peu précise et s’appuyant
dans quelques passages sur l’homosexualité
des animaux. Jean de Gourmont, en 1924, se
charge de démonter la théorie, mais admire
par ailleurs les conclusions gidiennes qui veu-
lent que le surnombre de mâles dans le règne
animal entraîne l’homosexualité de certains,
qui chercheraient le plaisir en dehors des
périodes de chaleur des femelles... Dans un
réjouissant texte datant de 1906(1), c’est le frère
de ce même critique, le symboliste Rémy de
Gourmont, qui dresse une liste des comporte-
ments des animaux comprenant l’homosexua-
lité (des canards particulièrement), mais aussi
l’onanisme chez le poisson et différents chiens,
ou l’hermaphrodisme alternatif des huîtres. En
écho, quasiment un siècle plus tard, la biolo-
giste et écrivain anglaise Olivia Judson dans un
ouvrage sans tabou(2) décide d’élargir cette 
problématique du comportement animal
interrogeant celui de l’homme. Pourquoi deux
sexes et à quoi sert le sexe, demande cette
scientifique dont l’humour dépasse parfois la
démonstration. On passe ainsi de manière
intrigante et drôle de cas de nymphomanie à
d’autres, par exemple, de nécrophilie. Selon
Olivia Judson, enfin, la monogamie est très
rare, «à tel point qu’on pourrait y voir le compor-
tement biologique le plus déviant», conclut-elle.
Finalement, il n’y a bien que le vide dont la
nature ait horreur.

_Dalya Daoud_

(1) Physique de l’amour, Remy de Gourmont, à paraître en
février 2007 aux éditions À Rebours
(2) Manuel universel d’éducation sexuelle à l’usage de toutes les
espèces, Olivia Judson, Le Seuil, 2004

Espèce en voie de disparition pour cause 

d’homosexualité !

Les chercheurs rattachés au Caledon State Park

de Virginie se demandaient pourquoi les aigles

de la réserve étaient en voie de disparition...

Sur plus de 80 aigles, il n’y avait qu’un couple.

La conclusion des recherches : les mâles étaient

plutôt intéressés par les autres mâles.

RG, 1985

Même les girafes

Suite à la mort de la dernière femelle du zoo de

Taipei, en 1981, trois des mâles restants sont

devenus homosexuels... Après s’en être rendu

compte, la direction du zoo a décidé d’acheter

dix femelles !

RG, 1985

Quant aux oies...

Une étude sur des couples d’oies lesbiennes

vient de révéler qu’elles acceptent des mâles

pour féconder leurs œufs, mais les chassent

ensuite pour s’occuper des œufs et des petits

entre femmes...

The Economist, 1989

Guenons frustrées

Des guenons, frustrées de ne pas recevoir d’at-

tention  des mâles toujours en lutte de pouvoir

se sont retournées vers les autres femelles

pour recevoir un peu d’attention sexuelle...

C’était au zoo de Tennoji, à Osaka au Japon en

1993.

Agence France Presse

Drôle d’étude

Le département de l’Agriculture de l’État de

l’Idaho révélait, en 1990, que d’après une de

Le Dossier

Pédé comme 
un phoque

L’HOMOSEXUALITÉ POUR CEUX QU’ELLE OFFUSQUE EST BIEN

ÉVIDEMMENT CONTRE NATURE. C’EST POURTANT LA NATURE QUI

BROUILLE LES PISTES CAR, APRÈS LES ANIMAUX, IL NE RESTE QU’À

PROUVER QUE CERTAINES PLANTES EN SERAIENT AUSSI...

leurs études, 8% des moutons mâles seraient

homosexuels... On y disait même que l’homo-

sexualité avait été observée chez 63 espèces de

mammifères.

RG, 1990.

Parents modèles 

Un couple de flamants mâles avait tenté en

1992 de voler un œuf à un autre couple... Pour

calmer l’agitation dans la colonie de flamants,

le zoo leur donna un oeuf non fécondé. En

1993, les responsables du zoo ont décidé de

leur donner un œuf fécondé, qu’ils avaient en

trop, pour voir ce qui se passerait... Hé bien, un

petit est né ! Et le couple s’en est occupé comme

tous les autres couples...

Agence France Presse

Homo Octopus

Un groupe de scientifique du New Jersey a filmé

pendant 16 minutes les ébats sexuels de deux

pieuvres mâles d’espèces différentes. On avait

déjà observé des rapports homosexuels entre

deux pieuvres de même espèce en captivité,

mais jamais entre deux pieuvres d’espèce diffé-

rente et dans la nature.

RG, 1995

Safari spécial

Croyez-le ou non, le parc Beekse Bergen

D’Hilvarenbeek aux Pays-Bas a organisé, l’an

passé, une visite de leur zoo destinée aux gais

et lesbiennes. On promettait même de montrer

des comportements homosexuels entre ani-

maux ! Selon un porte-parole du parc, il y

aurait 300 espèces animales qui ont déjà mon-

tré des comportements homosexuels...

Journal de Montréal, 1997

RG, la revue gaie des Québécois ainsi que quelques autres publications rendent régulière-
ment compte de comportements homosexuels chez les animaux. Il semblerait que les 
Canadiens soient plus attentifs que les Français aux mœurs des bêtes. Morceaux choisis : 

_Bestiaire à la Prévert_
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Antonia Baehr
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«C 
a change !», voilà l’intitulé du pre-
mier week-end de créations des
Subsistances cette année. Pour l’oc-

casion, de nombreux artistes hors cases et hors
normes, des fortes têtes qui rivalisent d’extra-
vagance, d’audace et d’exigence. Pour com-
mencer, Keith Hennessy. Lorsqu’on lui
demande de caractériser son travail, il préfère
ne pas le définir, l’étiquette «performance» lui
convient par défaut tant elle peut recouvrir dif-
férentes formes. Ses pièces empruntent à la
danse, au théâtre, au cirque, à la musique et
effectivement à la performance. Au même titre
que ses formations en danse contemporaine et
en improvisation, il invoque pour décrire son
parcours artistique son activisme politique sur
les questions de «la torture, des prisons, du
racisme, de l’homophobie, du sexisme, du capita-
lisme...». Les pièces de Keith Hennessy sont
composées de gestes, d’attitudes dramatisées
et poétisées. Dans American Tweaker, vu l’an
passé, l’impulsion du spectacle est la danse
d’un clubber gay séropositif en fin de vie, une
danse frénétique, dont la trivialité devient vite
tragique. Des gestes basiques transformés en
sentences poétiques plutôt que morales, qui à
défaut d’asséner des vérités ou des leçons, font
ressentir au spectateur la douleur d’une situa-
tion. Douleur le plus souvent, car Keith Hen-
nessy s’intéresse aux marginaux, «à ce qu’une
société cache ou déteste». Les figures en scène
n’ont pas d’histoire, elles sont bientôt, sinon
déjà mortes : c’était le cas dans SDF USA, égale-
ment vu l’an passé, inspiré d’un monologue
écrit par Robert Olen Butler à partir de l’histoire
de Claude Messner, un SDF décapité par un
train après avoir posé son cou sur la voie. Avec
Sol Niger, la création qu’il présente cette année,
Keith Hennessy poursuit son entreprise de
résurrection des morts et de mise en lumière
des faces cachées.

La face cachée de la pipe
Un second assaut sur les catégories de l’art et
des genres sera mené par la berlinoise Antonia
Baehr. Partant du principe énoncé notamment
par Judith Butler (Hétéroclite n°6) selon lequel
nous jouons tous des rôles d’hommes ou de
femmes, l’artiste proclame : «je n’appartiens à
aucun genre, je ne joue pas Henri Fleur ou Henry
Wilt quand je me travestis en eux, ils existent
autant que Antonia Baehr, nous partageons un
même corps biologique». En effet, Antonia
Baehr passe son temps à se travestir, en choré-
graphe dit-elle, autant qu’en gentleman, drag
queen à gros seins ou en lesbienne féministe
post-moustache. «J’aime que ce soit le bordel»,
admet notre interlocutrice qu’on n’ose plus
vraiment nommer. Tous ces braves gens obli-
gés de cohabiter dans un seul organisme ont
un point commun : ils fument la pipe. Et c’est à
cette pratique que s’intéressera Antonia. Ce
choix procède d’une commande des Subsis-
tances, qui ont demandé aux artistes invités de
s’exprimer sur l’œuvre de Vilem Flusser Les
Gestes. Angéla Laurier, une contorsionniste
québécoise, présentera par exemple son travail
sur le «geste en vidéo» alors que Sophie Perez
(qui avait l’an passé proposé une lecture déli-
rante et chaotique de Lorenzaccio de Musset)
étudiera le «geste de détruire». Plus que jamais,
ce week-end des Subsistances enchante par la
cohérence et la diversité des propositions, à
feuilleter comme nous y enjoint Flusser : «si l’on
laisse courir les pages du livre entre ses doigts,
c’est dans l’espoir de tomber par hasard sur 
quelque chose qui vous permettra de dérouler, à
partir d’un bout qui dépasse, les fils tissés dans le
livre».

_Renan Benyamina_

Du 19 au 21 janvier

Les Subsistances, 8 bis quai Saint Vincent-Lyon 1

04.78.39.10.02 / www.les-subs.com

Performance : le mot est aujourd’hui utilisé à

toutes les sauces : quand Céline Dion chante

All by myself chez Drucker, quand Galfione

décroche l’or olympique en franchissant une

barre à 3 mètres 12 ou quand une entreprise

voit sa valeur boursière grimper autant que

sa valeur réelle chute. La performance, dans

l’histoire de l’art, désigne un objet plus spéci-

fique. «Objet» ou plutôt moment, car le prin-

cipe d’une performance est qu’elle n’est pas

écrite, qu’elle ne se sédimente pas, qu’elle

n’existe qu’au moment de son déroulement et

en présence d’un public. Une performance en

principe n’est même pas répétée, elle n’a lieu

qu’une fois. Elle peut au mieux être repro-

duite. La performance est l’expérience du

processus en opposition à la contemplation

d’un résultat. C’est sans doute une des rai-

sons pour lesquelles les artistes performers

travaillent en priorité sur le corps. Le corps

qui est réellement présent en face du specta-

teur au moment de son exposition, contraire-

ment à un discours répété et pré-mâché, à un

décor fixe ou à un personnage certes incarné

mais absent. 

Réflexion politique
Des liens entre pensée queer et performance

se sont très rapidement tissés. Mon corps est-

il le résultat d’une histoire imposée, la repré-

sentation d’une position sociale ou un espace

qui m’appartient? Cette question a notam-

ment été posée par Marina Abramovic, égérie

du Body Art dans les années 70, qui devant

des spectateurs atterrés s’infligeait des 

supplices à peine imaginables pour se réap-

proprier sa chair. Les performances fondées

sur l’auto mutilation sont de moins en moins

courantes mais l’utilisation du corps comme

espace de réflexion politique est désormais

Gros Plan

Le sexe des
mauvais anges

«UN HOMOSEXUEL PAÏEN ANARCHISTE CONCERNÉ PAR LA DÉMO-

CRATIE RADICALE, LA LIBÉRATION SEXUELLE ET LE RENOUVEAU

SPIRITUEL» ET UNE « CHORÉGRAPHE LESBIENNE TRAVESTIE POST

MOUSTACHE »... ÇA CHANGE !

très clairement au cœur de l’art contempo-

rain. Les Subsistances, en invitant par exem-

ple Keith Hennessy ou Antonia Baehr, propo-

sent de découvrir des corps émancipés des

normes et des injonctions telles que «une fille

parle comme ça», «un garçon marche comme

ça», «un noir danse comme ça»... Ces deux

artistes s’entretiendront avec l’historien

François Cusset, spécialiste de la pensée

queer, dans le cadre d’une rencontre organi-

sée par la Villa Gillet sur le thème «Queer  =

une politique du corps».

_R.B._

Le 22 janvier à 19h

École Supérieure d’Art et Design

15 rue Henri Gonnard-Saint-Étienne

04.78.27.02.48 (Villa Gillet)

_Performance et pensée queer_ 

American Tweaker de Keith Hennessy
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S 
tyliste renommée,
Petra von Kant vit
seule dans son appar-

tement avec Marlène son
assistante, une esclave muette
toujours présente qui lui voue
une dévotion sans faille. Petra
ressasse vanités et certitudes
jusqu’à ce qu’elle rencontre la
jeune Karine, dont elle tombe
éperdument amoureuse. La
styliste en fait son égérie, mais
Karine se détache doucement
d’elle. Petra devient alors à
son tour l’esclave de sa proté-
gée et finit par assister,
impuissante, à son départ.
Fassbinder adapte dans ce
film sa propre pièce et dresse
le portrait d’une femme au
travers de ses liens avec 
toutes celles qui l’entourent :
son assistante, sa maîtresse, sa
fille puis sa mère. Aucun
homme n’est présent dans le
film si ce n’est de manière tra-
vestie, avec le personnage de
Marlène joué par un homme,
et le Bacchus nu au cœur de la
reproduction géante d’un
tableau de Poussin, suspendu
au mur de la chambre de
Petra, unique décor de ce huis

clos. Fassbinder a ainsi choisi
de figer sa pièce dans un film,
de lui donner une forme défi-
nitive bien que son texte
continue de vivre aujourd’hui
par le biais de nombreuses
adaptations au théâtre. Pour
passer de la scène à la pelli-
cule, l’auteur a délibérément
choisi de ne renier aucun élé-
ment caractéristique du théâ-
tre. À l’inverse, il assume plei-
nement la filiation. L’action est
cantonnée à la chambre de
Petra et enferme son person-
nage dans un décor étroit et
surchargé d’éléments symbo-
liques. Les dialogues de la
pièce ont eux aussi été
conservés et le jeu des acteurs
revendique également l’héri-
tage théâtral, aussi bien dans
les postures adoptées pour
«dire leur texte» que dans la
chorégraphie des mouve-
ments, qui répond bien plus
au souci du spectacle vivant
d’occuper l’espace scénique
qu’au réalisme habituel du
cinéma. Mais, malgré ces arti-
fices théâtraux, Les Larmes de
Petra von Kant est un pur objet
de cinéma, à mille lieux du

théâtre filmé. Cette apparente
artificialité se combine avec
des plans toujours justes qui
accentuent ou développent
sans cesse le propos du film et
servent sa complexité. Dans la
même logique, le montage,
qui épouse à merveille le jeu
des acteurs, achève de don-
ner à l’ensemble une musica-
lité éminemment cinémato-
graphique. Ozon a lui aussi
tenté d’adapter la pièce au
cinéma avec Gouttes d’eau sur
pierres brûlantes, mais, malgré
d’indéniables qualités, il n’a
pu que gommer, au profit du
rythme, la complexité de la
pièce. Mettre aujourd’hui en
scène cette pièce, que ce soit
pour le théâtre ou le cinéma,
est un véritable pari, tant le
maître lui-même l’a nourrie de
sa vision créatrice. 

_Pierre-François Muller_

Les Larmes amères de Petra von

Kant, ms Antonio Latella 

Du 11 au 13 janvier à 20h, 

le 14 janvier à 16h

TNP, 8 place Lazare-Goujon-

Villeurbanne / 04.78.03.30.00

LA REPRÉSENTATION DES “LARMES AMÈRES DE PETRA VON

KANT” AU TNP NOUS DONNE L’OCCASION DE REVENIR SUR LE

FILM ÉPONYME RÉALISÉ PAR FASSBINDER.

_Scènes de janvier_

Épître aux jeunes acteurs

Texte et ms Olivier Py
Une ode à la joie et au théâtre, un grand poème sur
le rôle capital de la parole, à l’adresse de ceux qui la
porteront bientôt sur les planches. 
Du 15 au 19 janvier
Le Point du Jour, 7 rue des Aqueducs-Lyon 5 /
04.78.15.01.80

Cheek to Cheek

Conception, musique et ms Camille Germser
Camille Germser a écrit en Petit Poucet de Broadway
avec quelques images, quelques pierres mises au jar-
din du théâtre dans le théâtre, et quelques petits dia-
mants mélodiques.
Du 31 janvier au 2 février
Théâtre de la Renaissance, 7 rue Orsel
Oullins / 04.72.39.74.91

ZOO

Chorégraphie Thomas Hauert
Une comédie musicale peu conventionnelle qui
donne à voir une danse abstraite et joueuse.
Du 17 au 19 janvier
Maison de la danse, 8 avenue Jean Mermoz Lyon
8 / 04.72.78.18.00

La Place du singe

Création de Mathilde Monnier et Christine Angot
Un dialogue de mots et de corps se noue sur le pla-
teau. Parfois ensemble, parfois en décalage, elles se
penchent sur leur passé avec férocité et s’avouent
devant nous. 
Les 24 et 25 janvier
Le Toboggan, 14 avenue Jean Macé-Décines
04.72.93.30.00

Cinéma

Mélange
des genres
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Rencontre

Greta pleine
de grâces

MÉLANCOLIE ET VODKA AUTOUR D’UNE TABLE DU BARYTON, OÙ

NOUS RENCONTRONS PIERANDRÉ BOO, CRÉATEUR DE LA DIVA

COSMIQUE SUISSE GRETA GRATOS.

«L’
ovale le plus parfait de la création», c’est
ainsi que la légende décrit le visage de
Greta Gratos. La belle est née à l’Usine

de Genève, un lieu dédié aux cultures et aux
paroles alternatives, qui organisait en 1994 un
bal des sorcières en forme de thé dansant. 
Pierandré, comédien dilettante aux allures
d’adolescent farouche, se métamorphose pour
l’occasion en ravissante Circée, qui n’a nul
besoin de maudire ceux qui l’entourent pour
qu’ils aient l’air de cochons. Face aux grâces de
Greta, les manières les plus délicates sont gros-
sières. Davantage qu’une transformation, c’est

une révélation. «Greta n’est ni une drag-queen,
ni un travesti : c’est une femme», endormie en
Pierandré depuis trop longtemps. Révélation
pour ses amis aussi, dont un s’écrie «Pierandré
tu es monstrueux mais qu’est-ce que tu es belle !»
À quoi l’intéressée répond «normal pour une
putain». Pure formule puisque Greta ne couche
pas ! Elle adore s’affliger de noms calamiteux.
Lorsqu’une enfant, ce soir-là, lui demande quel
est son métier, la voilà qui se proclame «pétasse
cosmique». Des pétasses à la Greta on en vou-
drait plus souvent. Snobe mais généreuse,
nonchalante mais révoltée. Contre quoi ? À
coup sûr contre la vulgarité. Pas celle des
jurons ou des jupes trop courtes non, celle
d’un monde qui étouffe sous l’oreiller tout
embryon de conflit, tout en alimentant des
désirs irrationnels de guerres. «Le monde me
navre plus qu’il ne m’énerve» confie Pierandré,
«le conflit permet de faire connaissance, la peur
et le silence produits par le pouvoir sont morti-
fères». Cette peur est au cœur de la perfor-
mance que donnera Greta au Nouveau Théâtre
du Huitième le 20 janvier, inspirée du mythe de
Pandore et de sa boîte. Pandora’s dream est
également le titre d’un album dont la sortie est
prévue prochainement.

Belle et rebelle
Bien qu’impulsés par une réaction «politique»,
ses spectacles ne sont jamais didactiques : de
la dérision plutôt que des leçons. En concert,
Greta est une espèce d’égérie électro-dance,
tantôt reine des fées, tantôt prêtresse «gothiko
dark SM» (c’est ainsi qu’elle qualifie l’un de ses
titres, chanté en latin). Ses inspirations ? «Héra
pour les colères, Aphrodire pour l’amour,

Cléopâtre pour le côté un peu pouf, Frida Kahlo
pour la beauté absolue». Une marraine ?
Armande Altaï, découverte lascive allongée sur
un canapé à la télévision par Pierandré, alors
âgé de 14 ans, qui s’écrie : «elle existe». Un verre
de vodka à la main, Pierandré se met à l’imiter
pour faire comprendre au journaliste effaré la
grâce féline de la chanteuse quand elle fronce
les yeux, la bouche en cœur. Ce qu’il aime en
elle, c’est le projet qu’il lui prête (et qu’il reven-
dique) de s’adresser à tous les anciens enfants.
Dont faisait partie Guillaume Dustan, rencon-
tré quelques fois et dont elle parle avec émo-

tion : un brillant rebelle déchu, victime de son
exposition médiatique. Pierandré aime les pro-
vocateurs et reprend à son compte la devise
«Mieux vaut être belle et rebelle que moche et
remoche». Plutôt Dustan que tous ces moutons
qui peuplent «pédéland», Greta veut s’adresser
au monde, aux gens qui ne sont pas elle :
«j’aime ce qui est différent de moi, si je veux me
voir, j’ai des miroirs». Elle fustige «l’effet Chantal
Goya» qui produit des clubbers en série, tous
tournés vers un Dj gourou, qui dansent de la
même façon et lèvent les bras en même temps.
Elle ne veut pas d’une foule à ses pieds mais de
gens qui manifestent leurs identités. Elle veut
les voir : «je suis myope et astigmate mais quand
je suis sur scène, j’observe, je plonge dans le
regard des gens, je me nourris d’eux». Autant dire
que si la salle est mauvaise, elle ne se prive pas
pour le lui faire savoir, «C’est le public qui me
donne l’énergie, j’écoute le flux et le reflux, si on ne
me donne rien, je peux vider une salle en disant
juste au revoir». À la liste des figures mythologi-
ques évoquées par Pierandré, osons ajouter
Électre. Pour l’intransigeance. Une Électre à la
voix grave, sensuelle et tragique, qui sans com-
promission invite à la fête.

_Renan Benyamina_

N.B. : Greta nous fait savoir qu’elle recherche un
mécène, ou éventuellement un multimilliardaire
pour l’aider à dilapider sa fortune. Pour prendre
contact, www.darksite.ch/gretagratos

Le 20 janvier à 21h

Nouveau Théâtre du Huitième, 

22 rue cdt pégout-Lyon 8 / 04.78.78.33.30
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«Héra pour les colères, Aphrodire pour l’amour, 
Cléopâtre pour le côté un peu pouf, Frida Kahlo

pour la beauté absolue»
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Musique

Lalala
ïtou 

C 
inq dames helvètes d’un certain âge
(cela fait déjà plus de quinze ans 
qu’elles trônent) ont prévu une des-

cente en carrosse à Lyon la très catholique,
conviées aux Subsistances pour le prochain
Écho Sonore entièrement dédié à la Suisse.
Dans cet ancien couvent, les Reines Prochaines
ne feront pas vœu de chasteté, bien au
contraire : c’est à coups de micro pénis et de
chansons déjantées qu’elles déballent leurs
capacités organiques. En plus de donner de la
voix, principalement en allemand, elles se
livrent sur scène à des performances costu-
mées et accessoirisées dans la digne lignée de
la comédie de cabaret zurichois, celui-là qui
avait aussi vu naître le mouvement artistique
Dada. Dans le berceau de l’absurde, pas éton-
nant de trouver des divas rockeuses débridées.
Du son de la Suisse alémanique, ces cinq mélo-
manes multi instrumentistes ramènent surtout
la tradition, inspirées par des rythmes quasi
séculaires de leur bourgade et de quelques
autres coins en Europe. Mais la tradition pour

Électro

Scratch 
man

L 
e scratch n’est plus un délire mais bien
un art. Attention ! Certains individus
dangereux, armés de platines vinyles

d’un nouveau genre, circulent librement chez
les disquaires et dans les vide-greniers. Leur
objectif : trouver de la matière sonore à déchi-
queter et des morceaux à détourner pour faire
les beaux lors de batlles entre potes Djs. Depuis
20 ans déjà et un certain Grand Wizzard Théo-
dore, on pratique en effet le massacre de vinyle
en communauté. Exécution punitive et sans
pitié de nos disques, le scratch demeure
aujourd’hui un art à part entière. La pratique
du scratch s’est fortement développée dans les
années 90 via les compétitions DMC. Rassem-
blant une brochette de mercenaires de la pla-
tine, ces compétitions donnent à voir toute la
technicité de cette pratique. En 2002 c’est le
jeune Japonais Dj Kentaro qui remporte la
mise, rentrant par la grande porte dans la pres-
tigieuse ligue des vainqueurs des DMC, aux
côtés des Qbert, Mixmaster Mike, Roc Raïda ou
Dj Craze. Ce jeune turntablist (scratcheur),

Japan Touch, démontrera que le scratch est
une culture qui dépasse largement les fron-
tières américaines et viendra poser son bac à
disques derrière les platines de la Marquise, le
25 janvier. Si son show est impressionnant, c’est
que ce jeune névrosé du vinyle a peu à peu fait
évoluer sa technique : d’un show-set de 6 minu-
tes jadis à des soirées entières de tricks et de
sons brisés. Le scratch est passé de la démo
ahurissante et barrée à des formes plus 
proches du concert. Les yeux rivés sur les
doigts de fées de ces musiciens de l’avant
garde hip-hop, on se dit que la platine devient
un instrument de musique à part entière. Par
équipe, le show prend une dimension orches-
trale. L’un s’occupe de la basse, l’autre scratche
la rythmique,  le reste s’occupe de la mélodie et
pouf : voilà un quartet pour quatre platines. 

_Pierre-Marie Oullion_

Dj Kentaro,  le 25 janvier à 23h / 10€

La Marquise, en face du 20 quai Augagneur

Lyon 3 / 04.72.61.92.92

emballage est bien utile, surtout pour faire
passer quelques messages féminins choisis,
sans se prendre trop au sérieux non plus. L’air
est guilleret, la comptine est détournée en
finesse et l’attitude surjouée. Engagées de la
chansonnette, les Reines Prochaines forment
un quintet rock surprenant, adulé par un 
nombre de fidèles présents depuis le début,
déjà frémissants à l’idée de respirer un bon bol
d’air suisse (irrésistible ces temps-ci). Soyons
plus royalistes que les reines ; c’est avec une
respectueuse et pourquoi pas servile attitude
qu’il faudra se présenter devant ce que les
Spice Girls auraient pu devenir si elles avaient
été Zurichoises. On se mettrait même à hululer
un petit lalala ïtou de derrière les fagots de
Noël pour fêter la nouvelle année, juste au
moment de tirer les rois et d’aller voir les reines.

_Dalya Daoud_

Home Swiss Home, le 20 janvier

Subsistances, 8 bis quai Saint Vincent-Lyon 1

04.78.39.10.02
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Livre

Rassurez-vous, ce Ne le dis à personne là n’a rien à voir avec le
thriller d’Harlan Coben et un simple coup d’œil à la couverture
devrait suffire pour s’en persuader... Ce premier roman autobio-
graphique de Jaime Bayly publié en 1994, et réédité en 2006 par
les éditions Adventice fit un scandale du diable au Pérou, pays
d’origine de l’auteur. Il y raconte l’histoire de Joaquin, un gosse
péruvien de bonne famille, élevé par une mère bigote qui le
rêve curé et un père autoritaire qui en ferait bien un militaire.
L’attirance de Joaquin pour les garçons va bouleverser les plans
familiaux. Sexe, marginalité et drogue, Joaquin arpente les bas-
fonds de Lima avant de pousser bien fort sur ses pieds pour
devenir un présentateur télé connu qui se tape tout ce que la
capitale compte d’hommes importants (footballeurs, poli-

tiques...). On ne sait trop comment Joaquin se sort de la drogue
et de la misère, et comment ce jeune camé, cette «pédale per-
due» parvient à trouver enfin la sérénité et troque le whisky
contre le Coca, mais les ellipses narratives importent finalement
peu. Ce roman d’apprentissage à l’écriture vive et légère vise
plus à dénoncer l’hypocrisie générale des petits blancs aisés
conservateurs (presque tous les mâles virils du roman détestent
les pédés mais finissent dans les bras de Joaquin). On y voit
aussi comment un jeune homme tente d’affirmer ce qu’il est, le
chemin qu’il doit parcourir pour s’accepter lui-même, avant de
pouvoir prétendre à l’amour des autres.

_Dorotéee Aznar_

Film

Passé quasiment inaperçu lors de sa sortie en 2002, Vendredi
soir, fable poétique et minimaliste signée Claire Denis, sort en
DVD ce mois-ci. L’histoire simple et raffinée de deux êtres qui se
rencontrent, s’aiment, puis se quittent. Le tout en une soirée, en
1995, lors des grèves qui ont ébranlé la France (et Alain Juppé
par la même occasion). Mais qu’on ne s’y trompe pas, il n’est pas
question ici de politique, 1995 étant un prétexte plus qu’un élé-
ment décisif. Adapté du très court – et a priori casse-gueule –
roman d’Emmanuèle Bernheim, Vendredi soir est de ces OVNI
cinématographiques qui bouleversent la façon même de faire
du cinéma. Plus proche de l’artiste plasticienne que de la réali-
satrice, Claire Denis livre aux spectateurs une expérience surréa-
liste et hors norme, où l’on réapprend à voir un film, à le décou-
vrir, à le ressentir. Plans serrés sur une main, un visage, un sou-

rire. Dialogues épurés au maximum ; la cinéaste laisse s’exprimer
le corps de ses acteurs. Dans cette fièvre furtive et toute en rete-
nue, Vincent Lindon, imposant, et Valérie Lemercier, magnifique,
servent de pâte à modeler de luxe, s’abandonnant à la caméra
avec une pudeur toute érotique. Grâce à Agnès Godard à la
photo, les deux acteurs habillent l’écran de leur présence, fai-
sant de chacun de leurs gestes un moment de grâce rarement
vu au cinéma. Bien sûr, l’expérience cinématographique de
Claire Denis laissera quelques insensibles sur le coté. D’autant
plus que le film se prête peu au petit écran. Mais ceux qui se lais-
seront tout de même surprendre par cette histoire passionnelle
n’en ressortiront pas indemnes, un sourire figé sur les lèvres et
des envies de libertinage plein la tête.

_Aurélien Martinez_

Disque

Après une longue année passée à écouter compulsivement des
dizaines de nouveautés, toujours en quête du frisson ultime,
pestant au passage sur le peu de temps restant à consacrer à ses
vieux classiques jamais assez usés ; après tant de dilemmes au
moment de chroniquer tel ou tel album pas mal, faute de chefs
d’œuvres en stock ; il n’a pas de prix le disque qui, surgi de nulle
part, vous emmène illico en haut des cimes sans rencontrer la
moindre résistance. Celui qui vous fait immédiatement sentir
qu’il n’est absolument pas décidé à quitter votre platine avant
de longs mois et qu’il vous visitera ensuite à intervalles réguliers
pour le restant de vos jours. L’auteur de ce petit miracle pour le
millésime 2006 a pour nom Fionn Regan. Alors que l’on nous
survend régulièrement de nouveaux petits génies du folk aux
élans finalement bien ternes, le premier album de ce jeune
Irlandais, sorti beaucoup plus discrètement, ne laisse aucun
doute sur les capacités réellement hors normes de l’intéressé.

Cousin éloigné du magnifique Andrew Bird (pour la voix d’ange,
le souffle mélodique et même les textes aussi raffinés que cryp-
tés), Regan tricote une collection d’arpèges à donner le tournis,
sur laquelle il pose un chant aux mille nuances, offrant à l’en-
semble une richesse telle que l’on en oublie son dépouillement.
Depuis Nick Drake, peu d’hommes auront occupé autant 
d’espace avec une simple six-cordes. Enfin, à tendre un peu
mieux l’oreille, Regan n’est pas si seul. Une batterie par ici, un
violon par là, un piano dans le fond de la pièce (la sublime
digression instrumentale de Bunker or basement pour clore 
l’album), les interventions amicales sont fréquentes, mais si sub-
tiles et délicates qu’elles semblent elles aussi sorties de la caisse
en bois du maître des lieux. Sans hésitation aucune, The End of
History est l’un des grands disques de l’année. Un grand disque
tout court. Beau à pleurer.

_Emmanuel Alarco_

Fionn Regan
The End of History
Bella Union/V2

Jaime Bayly
Ne le dis à personne
Éditions Adventice

Claire Denis
Vendredi soir
Arte vidéo
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Rock (?)
and Folle

Le mateur
de -bip-

Mes amies
les filles

Il a craqué. Nous le prenions
jusqu’à présent pour un
simple ringard parfois
même capable de susciter la
sympathie. Pascal Sevran
vient de rejoindre le rang
des vociférateurs de propos
orduriers. Dans son dernier
ouvrage au titre guilleret Le
Privilège des jonquilles, on
peut en effet lire à propos
du Niger :  «des enfants on en
ramasse à la pelle dans ce
pays où le taux de fécondité
des femmes est le plus élevé
au monde. Neuf enfants en
moyenne par couple. Un car-
nage. Les coupables sont
facilement identifiables, ils
signent leurs crimes en copu-
lant à tout-va. La mort est au
bout de leur bite». Interrogé
par un journaliste sur 
cette considération démo-

graphique, l’animateur de 
La Chance aux chansons
répond : «et alors ? C’est la
vérité ! L’Afrique crève de
tous les enfants qui y 
naissent sans que leurs
parents aient les moyens de
les nourrir. Je ne suis pas le
seul à le dire. Il faudrait stéri-
liser la moitié de la pla-
nète !». Conspué de toutes
parts, Pascal Sevran, avant
de présenter ses excuses,
affirmait : «me considérer
comme un néo-nazi est une
belle connerie». Comme un
néo-nazi très certainement,
mais comme un simple
benêt de plus à qui l’on
confie un micro, assurément
pas. 

_R.B._

Désormais, on peut les
aimer chez soi, ou dans l’in-
timité d’un cercle très privé.
Dommage, car exhiber un 
-bip- bien roulé contribue
au plaisir de celui qui le
manipule. Les -bip- relèvent
donc de la sphère privée et
en faire l’apologie constitue
un délit condamné par la loi.
Se promener son -bip- à 
la main sur la voie publique
sera bientôt considéré
comme une invitation à la
débauche, voire à du raco-
lage passif vis-à-vis de ceux
qui ne se sont jamais initiés
au -bip-. Personnellement,
après les repas, je les pré-
fère pas trop longs et parti-
culièrement larges. Mais
quand la soirée est à vous,
bien installé dans un fau-
teuil, la taille n’est plus un

obstacle, et les modules
exagérément gros contri-
buent à rassasier le palais et
l’esprit de l’amateur. Les
amateurs de -bip- se recon-
naissent entre eux, un
regard suffisant à allumer
l’étincelle qui plus tard vous
allumera le fameux -bip-.
Espérons que la production
ne faiblira pas pour autant,
car il est agréable de voir de
plus en plus de -bip- arriver
chaque année sur le mar-
ché. Je ne ferai donc plus
l’apologie des -bip-, mais ne
comptez pas sur moi pour
me sentir honteux. Organi-
sons-nous ! Regroupons-
nous ! et dégustons en-
semble les meilleurs -bip-
de la planète.

_Olivier Rey_

On se moque régulièrement
des enterrements de vies de
garçons tout en faisant
preuve d’une suspecte indul-
gence quant à ceux des 
jeunes filles. Et pourtant, s’il
existe un lieu où la vulgarité
n’a pas de sexe, ce sont bien
ces cimetières du célibat.
Plutôt que des chrysan-
thèmes, on se munit pour
s’y rendre de nombreux
accessoires : une bague zizi
en bonbon «à sucer tendre-
ment», un bac à glaçons zizi,
des pailles zizi, une tétine
zizi, des pâtes zizi, un zizi
sauteur... La liste est longue,
vive l’émancipation ! Ces
charmants gadgets vous
coûteront toujours moins
cher que l’entretien d’un
mari, entre 2,5 et 8€. À en
croire la sociologue Martine

Seguelen, auteur de Rites 
et rituels contemporains, il
s’agit pour les femmes 
d’aujourd’hui de «célébrer
dignement la fin du “vaga-
bondage amoureux”, avant
de jurer fidélité à leur 
tendre moitié». Vous avez dit
dignement ? Lire ce témoi-
gnage anonyme (mais néan-
moins véridique) : «Mes
copines ont cherché à me
rendre la plus ridicule pos-
sible en me faisant chanter
des chansons paillardes dans
la rue. Elles ne s’amusaient
pas, trop occupées à cher-
cher quelque chose de plus
humiliant à me faire faire»...

_R.B._

E.P.S. 

Un programme
romantique ?

NELSON MONFORT, JOURNALISTE, ÉVOQUE LES

CHAMPIONNATS D’EUROPE DE PATINAGE ARTISTIQUE

QUI AURONT LIEU DU 22 AU 28 JANVIER À VARSOVIE. 

Propos recueillis par

Dans quelle condition Brian Joubert

aborde-t-il ses Championnats d’Europe ?

Il est invaincu cette année, ce qui est à la
fois un avantage et un inconvénient. D’un
côté cela a eu pour effet d’impressionner
les autres. Mais le véritable inconvénient,
c’est que son principal adversaire, le
Suisse Stéphane Lambiel, ne l’a pas
encore affronté. Et Lambiel, en l’absence
de Evgeni Plushenko, reste le meilleur.

Plushenko justement a pris une année

sabatique. Mais peut-il tout de même

se présenter à Varsovie ?

On pense que la fédération russe lui a
offert une très grosse somme d’argent
pour qu’il s’y rende (NdlR : on a évoqué un
million de dollars). Les Russes sont telle-

ment secrets qu’on ne le saura que deux
jours avant la compétition. Enfin ça me
paraît compromis : un programme se pré-
pare tout l’été et tout l’automne.

Quelles sont les forces et les faiblesses

de Joubert ?

Sa force, c’est sa très très grande assise
technique et la très grande sûreté de ses
sauts. Il est le moins susceptible d’avoir
des surprises, au niveau des chutes
notamment. Il a une faiblesse sur le plan
des pirouettes : son impression artistique
est souvent moins bonne que son assise
technique.

James Bond en programme court et

Metallica en libre : est-ce que ça vous

plaît ?

Mettalica est un programme moderne
avec pas moins de trois quadruples
sauts ! Mais moi, en patinage artistique,
j’ai tendance à préférer les programmes
classiques. Je rêve de voir Joubert faire un
vrai programme romantique. Pourquoi
pas aux Jeux Olympiques de Vancouver
en 2010 ?

Qu’en est-il de l’autre Français, Alban

Préaubert (21 ans) ?

Je l’aime énormémént. On garde en lui
un excellent espoir et je le verrais bien
faire un podium. Il est très bon et en
pleine progression. Si je devais faire un
pronostic ce serait dans l’ordre : Joubert,
Lambiel, Préaubert. Mais à mon avis, dans
un bon jour, ce dernier peut même venir
taquiner la première place.

_Pierre Prugneau_

GYM QUEEN
Histoire du sport : Nadia Comaneci

Usuel : Masse de chair gonflée par l’activité physique ou les

anabolisants, parfois dotée d’un cerveau. Les hormones ne

garantissent pas toujours sur nos sujets un développement

des caractères mâles.

La gym queen fréquente assidûment les salles de sport sans
pour autant être spécialement endurante ou performante dans
quelconque discipline. Si en effet elle pompe, tracte et
contracte, c’est uniquement pour gonfler. La masse musculaire
entendez ! Une fois la peau tendue et les biceps saillants, les
émules de Barracouda paradent fiers en débardeurs moulants.
On peut ensuite distinguer différents modèles de gym queens :
les tribaux, qui soulignent les courbes sèches de leurs membres
par des tatouages aborigènes ou incas, les Gauthiers qu’on sent
arriver sans même les avoir vus, les ultra white qui, des dents
aux baskets ne tolèrent pas la couleur ou encore les bioniques
perclus de piercings aux tétons, à l’arcade et ailleurs selon.
Nous laissions entendre le mois dernier que le poil était l’en-
nemi du Gym queen. Après de multiples réactions indignées,
rendons hommage aux Hercules velus, que l’on appellera en
fonction de la prévalence d’un caractère sur l’autre Muscle Bears
ou Hairy Gym Queens. Mais les enfants, si vous ne faites plus
aucun effort pour rentrer dans les catégories existantes, on ne
s’en sortira pas. Si vous optez pour les muscles, arrangez-vous
pour avoir peu de conversation, un bracelet tatoué sur l’avant-
bras et un débardeur. Gérard lui, le copain des Filles d’à côté, ne
brouillait pas les pistes. Malgré toutes ces déclinaisons, la gym
queen basique musclée bronzée tatouée épilée reste un stan-
dard de la culture gay, qui suscite autant les quolibets que les
convoitises.

_Bertrand Casta_

Est-ce un mal si j’aime les -bip- ?Le rance aux chansons Rite cruel
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Sélection de soirées gaies,
gay-friendly et électro

AGD
Janvier_07

_Mercredi 3 janv._

SOIRÉE SALSA LATINO

À partir de 23h 
LLee  MMeeddlleeyy, 19 Rue Childebert-Lyon 2 

04.78.38.23.96

SOIRÉE MESSAGERIE 
WWiinnkkss  bbaarr, 20 rue Terraille-Lyon 1

04.72.00.99.13

SOIRÉE MESSAGERIE
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

DJ PEEWEE
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

_Jeudi 4_ 

SOIRÉE DANSANTE ARIS

De 21h à 1h
AARRIISS, 19 rue des Capucins-Lyon 1

04.78.27.10.10

APÉRO KARAOKÉ

À partir de 20h
WWiinnkkss  bbaarr, 20 rue Terraille-Lyon 1

04.72.00.99.13

SOIRÉE ZONE ROUGE 

5 minutes d’open bar toutes les heures
LLee  CCaapp  OOppéérraa, 2 place Louis Pradel-Lyon1

04.78.07.61.55

SOIRÉE MIX POP 

Avec Dj Voice. À partir de 20h30  
BBaaggaatt’’eelllleess  BBaarr,15 rue des Capucins-Lyon 1

06.18.52.48.70

DJ RICO
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

PIANO CHANTANT ET VOYANCE 

À partir de 21h  
LLee  MMaarraaiiss, 14 rue Thomassin-Lyon 2

04.78.92.80.89

SOIRÉE ÉTUDIANTS
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

SOIRÉE 80’ ET 90’

À partir de 23h  
LLee  MMeeddlleeyy, 19 rue Childebert-Lyon 2 

04.78.38.23.96

_Vendredi 5 _

GALETTE DES ROIS ET REINES

À partir de 20h
FFoorruumm  GGaayy  eett  LLeessbbiieenn, 17 rue Romarin-Lyon 1

04.78.39.97.72

SOIRÉE MASSAGES

À partir de 20h
BBaaggaatt’’eelllleess  BBaarr, 15 rue des Capucins-Lyon 1

06.18.52.48.70

SUPERNORMAL

Avec Luigi et Cédric Eteocle  
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

_Samedi 6_

TRINITÉ

Avec Jérémix
LLaa  CChhaappeellllee, 60 montée de Choulans-Lyon 5

04.78.37.23.95

SOIRÉE MESSAGERIE

À partir de 23h
LLee  PPiinnkk’’ss, 38 rue de l’arbre sec-Lyon 1

04.78.29.18.19

ADDICTIVE

Avec Peel et Ethane  
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

_Dimanche 7_

HAPPY HOUR

De 18h à 21h  
LLee  LLaaxx  BBaarr, 2 rue Coysevox-Lyon 1

04.78.27.10.14

REINE D’UN SOIR 

Avec Candy William’s. À partir de minuit 
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

SOIRÉE CAGOULES  

De 21h à 6h
LLee  TTrroouu, 6 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.98.69

SOIRÉE DISCO
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

ON TIRE LES ROIS 

Une bouteille de champagne pour chaque

fève trouvée 
LLee  FFoorruumm  bbaarr, 15 rue des 4 chapeaux-Lyon 2

04.78.37.19.74

_Lundi 8_

SOIRÉE KITCH AVEC BENJI
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

Mardi 9

KARAOKÉ & DANCE FLOOR
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

APRÈS-MIDI ET NUIT À POIL

De 14h à 6h
LLee  TTrroouu, 6 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.98.69

_Mercredi 10_ 

CRÊPES PARTY

À partir de 20h  
LLee  CCaapp  OOppéérraa, 2 place Louis Pradel-Lyon1

04.78.07.61.55

GUALTER VAZ
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

SOIRÉE SALSA LATINO

À partir de 23h  
LLee  MMeeddlleeyy, 19 rue Childebert-Lyon 2 

04.78.38.23.96

SOIRÉE MESSAGERIE 
WWiinnkkss  bbaarr, 20 rue Terraille-Lyon 1

04.72.00.99.13

SOIRÉE MESSAGERIE
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

_Jeudi 11_

APÉRO KARAOKÉ

À partir de 20h
WWiinnkkss  bbaarr, 20 rue Terraille-Lyon 1

04.72.00.99.13

SOIRÉE MIX POP 

Avec Dj Voice. À partir de 20h30   
BBaaggaatt’’eelllleess  BBaarr, 15 rue des Capucins-Lyon 1

06.18.52.48.70

SOIRÉE ZONE ROUGE 

5 minutes d’open bar toutes les heures

À partir de 20h  
LLee  CCaapp  OOppéérraa, 2 place Louis Pradel-Lyon1

04.78.07.61.55

SOIRÉE ÉTUDIANTS
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

PIANO CHANTANT ET VOYANCE 

À partir de 21h  
LLee  MMaarraaiiss, 14 rue Thomassin-Lyon 2

04.78.92.80.89

SOIRÉE 80’ ET 90’

À partir de 23h  
LLee  MMeeddlleeyy, 19 Rue Childebert-Lyon 2 

04.78.38.23.96

DJ INCH
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

_Vendredi 12_

APÉRO CLUB

À partir de 20h
FFoorruumm  GGaayy  eett  LLeessbbiieenn, 17 rue Romarin-Lyon 1

04.78.39.97.72

SOIRÉE MASSAGES

À partir de 20h
BBaaggaatt’’eelllleess  BBaarr, 15 rue des Capucins-Lyon 1

06.18.52.48.70

DJ SLYKER
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

_Samedi 13_

J’ADORE

Avec Sébastien Bromberger et Hervé Ak

10€ + conso
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

SOIRÉE MESSAGERIE

À partir de 23h
LLee  PPiinnkk’’ss, 38 rue de l’arbre sec-Lyon 1

04.78.29.18.19

SOIRÉE DIVAS

Avec Jérémix, Miss Ambre et Richart Tolly
LLaa  CChhaappeellllee, 60 montée de Choulans-Lyon 5

04.78.37.23.95

_Dimanche 14 _

REINE D’UN SOIR

Avec Candy William’s. À partir de minuit 
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

HAPPY HOUR

De 18h à 21h 
LLee  LLaaxx  BBaarr, 2 rue Coysevox-Lyon 1

04.78.27.10.14

SOIRÉE DISCO
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

_Lundi 15_

SOIRÉE KITCH AVEC BENJI
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

_Mardi 16 _

KARAOKÉ & DANCE FLOOR
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

APRÈS-MIDI ET NUIT À POIL

De 14h à 6h
LLee  TTrroouu, 6 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.98.69

_Mercredi 17_

SOIRÉE SALSA LATINO

À partir de 23h   
LLee  MMeeddlleeyy, 19 rue Childebert-Lyon 2 

04.78.38.23.96

SOIRÉE MESSAGERIE 

Before de l’UC
WWiinnkkss  bbaarr, 20 rue Terraille-Lyon 1

04.72.00.99.13

SOIRÉE MESSAGERIE
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

ITSY BITSY
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

_Jeudi 18_

APÉRO KARAOKÉ

À partir de 20h
WWiinnkkss  bbaarr, 20 rue Terraille-Lyon 1

04.72.00.99.13

SOIRÉE ZONE ROUGE 

5 minutes d’open bar toutes les heures

À partir de 20h 
LLee  CCaapp  OOppéérraa, 2 place Louis Pradel-Lyon1

04.78.07.61.55

SOIRÉE MIX POP 

Avec Dj Voice. À partir de 20h30  
BBaaggaatt’’eelllleess  BBaarr, 15 rue des Capucins-Lyon 1

06.18.52.48.70

SOIRÉE ÉTUDIANTS
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

TONIO ET CHRIS DUDZINSKI
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

SOIRÉE 80’ ET 90’

À partir de 23h  
LLee  MMeeddlleeyy, 19 rue Childebert-Lyon 2 

04.78.38.23.96

PIANO CHANTANT ET VOYANCE 

À partir de 21h  
LLee  MMaarraaiiss, 14 rue Thomassin-Lyon 2

04.78.92.80.89

_Vendredi 19_

SOIRÉE MASSAGES

À partir de 20h
BBaaggaatt’’eelllleess  BBaarr, 15 rue des Capucins-Lyon 1

06.18.52.48.70

MY PLAYLIST IS CENSORED

Avec Nicolas Duvoisin et Hervé Ak
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

CABARET

Avec Candy William’s. Gratuit
LLee  CCaapp  OOppéérraa, 2 place Louis Pradel-Lyon1

04.78.07.61.55

_Samedi 20_

BEFORE DE LA SOIRÉE I LOVE BOYS
LLee  CCaapp  OOppéérraa, 2 place Louis Pradel-Lyon1

04.78.07.61.55

I LOVE BOYS

Black Party. Avec Dj’s Ethan, Peel et mike

Tomillo. Entrée gratuite de 00h à 00h30 si

dress code black / 17€ après 00h30 (15€ en

préventes au Cap Opéra)
TTrraannssbboorrddeeuurr, 3 bd Stalingrad-Villeurbanne

SOIRÉE BEARS 

Avec le Mandala  
LLee  FFoorruumm  bbaarr, 15 rue des 4 chapeaux-Lyon 2

04.78.37.19.74

SUPRAKITSCH

Soirée années 80. À partir de 21h 
LLee  LLaaxx  BBaarr, 2 rue Coysevox-Lyon 1

04.78.27.10.14

SOIRÉE RACLETTE

Inscription avant le jeudi 18 janvier / 10€
FFoorruumm  GGaayy  eett  LLeessbbiieenn, 17 rue Romarin-Lyon 1

04.78.39.97.72

PLAY

Avec Thomas Villard et Cor100 
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

LE FORUM FAIT SON AFTER 

Mixte gay et lesbien dim  à partir de 5h  
LLee  FFoorruumm  bbaarr, 15 rue des 4 chapeaux-Lyon 2

04.78.37.19.74

SOUND SPIRIT

Avec Sébastien Boumati
LLaa  CChhaappeellllee, 60 montée de Choulans-Lyon 5

04.78.37.23.95

_Dimanche 21_

HAPPY HOUR

De 18h à 21h  
LLee  LLaaxx  BBaarr, 2 rue Coysevox-Lyon 1

04.78.27.10.14

SOIRÉE DISCO
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

REINE D’UN SOIR  

Avec Candy William’s. 

À partir de minuit 
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

_Lundi 22_

SOIRÉE KITCH AVEC BENJI
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

_Mardi 23_ 

KARAOKÉ & DANCE FLOOR
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

APRÈS-MIDI ET NUIT À POIL

De 14h à 6h
LLee  TTrroouu, 6 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.98.69

_Mercredi 24_ 

CRÊPES PARTY

À partir de 20h  
LLee  CCaapp  OOppéérraa, 2 place Louis Pradel-Lyon1

04.78.07.61.55

SOIRÉE SALSA LATINO

À partir de 23h   
LLee  MMeeddlleeyy, 19 rue Childebert-Lyon 2 

04.78.38.23.96

SOIRÉE MESSAGERIE 
WWiinnkkss  bbaarr, 20 rue Terraille-Lyon 1

04.72.00.99.13

SOIRÉE MESSAGERIE
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

LAX is BackLAX is Back

2, rue Coysevox - Lyon 1er - 04 78 27 10 14 - www.laxbar.org

Cave à vins du monde, 
champagnes, tapas…
Happy Hour 
ambiance années 80 
tous les dimanches 

de 18h à 21h

Ouvert 7j/7
de 16h à 2h

2 rue Bellecordière, Lyon 2e

04 72 56 06 06
Ouvert mercredi, samedi & dimanche à partir de 22h,
jeudi et vendredi dès 18h pour Les Apéros de Nono

LE MOTOR MEN BAR CHANGE DE CONCEPT 

ET BIENTÔT DE NOM. 

Faites part de vos propositions à Laurent, Bruno ou Daniel 

à l’adresse webmaster@motor-men.com 

ou directement au comptoir !
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YANNIS BECKER
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

_Jeudi 25_ 

APÉRO KARAOKÉ

À partir de 20h
WWiinnkkss  bbaarr, 20 rue Terraille-Lyon 1

04.72.00.99.13

SOIRÉE ZONE ROUGE 

5 minutes d’open bar toutes les heures

À partir de 20h  
LLee  CCaapp  OOppéérraa, 2 place Louis Pradel-Lyon1

04.78.07.61.55

SOIRÉE MIX POP 

Avec Dj Voice. À partir de 20h30   
BBaaggaatt’’eelllleess  BBaarr, 15 rue des Capucins-Lyon 1

06.18.52.48.70

SOIRÉE ÉTUDIANTS
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

SOIRÉE 80’S ET 90’S

À partir de 23h   
LLee  MMeeddlleeyy, 19 rue Childebert-Lyon 2 

04.78.38.23.96

PIANO CHANTANT ET VOYANCE 

À partir de 21h  
LLee  MMaarraaiiss, 14 rue Thomassin-Lyon 2

04.78.92.80.89

KIMIKLASH
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

_Vendredi 26_

SOIRÉE MASSAGES

À partir de 20h
BBaaggaatt’’eelllleess  BBaarr, 15 rue des Capucins-Lyon 1

06.18.52.48.70

SOIRÉE JEUX

À partir de 20h
FFoorruumm  GGaayy  eett  LLeessbbiieenn, 17 rue Romarin-Lyon 1

04.78.39.97.72

CROISIÈRE, LE CAP S’AMUSE

À partir de 20h  
LLee  CCaapp  OOppéérraa, 2 place Louis Pradel-Lyon1

04.78.07.61.55

JE HAIS LE VENDREDI

Avec Ness, Max le sale gosse, Exo 7, Tetsuo
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

_Samedi 27_

SOIRÉE PUTE, PUTE ET REPUTE !

À partir de 22h  
LLee  LLaaxx  BBaarr, 2 rue Coysevox-Lyon 1

04.78.27.10.14

SOIRÉE CAMOUFLAGE

Buffet offert
LLee  FFoorruumm  bbaarr, 15 rue des 4 chapeaux-Lyon 2

04.78.37.19.74

BITCH

Avec Peel et Ethane
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

SOIRÉE MESSAGERIE

À partir de 23h
LLee  PPiinnkk’’ss, 38 rue de l’arbre sec-Lyon 1

04.78.29.18.19

SOIRÉE DÉSIR

Avec Téo Moss
LLaa  CChhaappeellllee, 60 montée de Choulans-Lyon 5

04.78.37.23.95

_Dimanche 28_

HAPPY HOUR

De 18h à 21h  
LLee  LLaaxx  BBaarr, 2 rue Coysevox-Lyon 1

04.78.27.10.14

REINE D’UN SOIR 

Avec Candy William’s. À partir de minuit  
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

SOIRÉE DISCO
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

SOIRÉE OPEN-SEX   

De 21h à 6h
LLee  TTrroouu, 6 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.98.69

_Lundi 29_

SOIRÉE KITCH AVEC BENJI
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

_Mardi 30_

KARAOKÉ & DANCE FLOOR
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

APRÈS-MIDI ET NUIT À POIL

De 14h à 6h
LLee  TTrroouu, 6 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.98.69

_Mercredi 31_

SOIRÉE SALSA LATINO

À partir de 23h 
LLee  MMeeddlleeyy, 19 rue Childebert-Lyon 2 

04.78.38.23.96

SOIRÉE MESSAGERIE 
WWiinnkkss  bbaarr, 20 rue Terraille-Lyon 1

04.72.00.99.13

SOIRÉE MESSAGERIE
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

CÉDRIC ETEOCLE
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

_Jeudi 1er fév._

APÉRO KARAOKÉ

À partir de 20h
WWiinnkkss  bbaarr, 20 rue Terraille-Lyon 1

04.72.00.99.13

SOIRÉE ZONE ROUGE 

5 minutes d’Open Bar toutes les heures

À partir de 20h  
LLee  CCaapp  OOppéérraa, 2 place Louis Pradel-Lyon1

04.78.07.61.55

SOIRÉE MIX POP 

Avec Dj Voice. À partir de 20h30  
BBaaggaatt’’eelllleess  BBaarr, 15 rue des Capucins-Lyon 1

06.18.52.48.70

SOIRÉE ÉTUDIANTS
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

SOIRÉE 80’S ET 90’S

À partir de 23h 
LLee  MMeeddlleeyy, 19 rue Childebert-Lyon 2 

04.78.38.23.96

PIANO CHANTANT ET VOYANCE 

À partir de 21h  
LLee  MMaarraaiiss, 14 rue Thomassin-Lyon 2

04.78.92.80.89

_Vendredi 2_

SOIRÉE MASSAGES

À partir de 20h
BBaaggaatt’’eelllleess  BBaarr, 15 rue des Capucins-Lyon 1

06.18.52.48.70

LES ANGES SONT TOMBÉS 

SUR LA TÊTE

Avec Jérémix
LLaa  CChhaappeellllee, 60 montée de Choulans-Lyon 5

04.78.37.23.95

_Samedi 3_

GIRL’S DON’T CRY

Par l’association Middlegender  
LLee  LLaaxx  BBaarr, 2 rue Coysevox-Lyon 1

04.78.27.10.14

SOIRÉE MESSAGERIE

À partir de 23h
LLee  PPiinnkk’’ss, 38 rue de l’arbre sec-Lyon 1

04.78.29.18.19

_Dimanche 4_

HAPPY HOUR

De 18h à 21h  
LLee  LLaaxx  BBaarr, 2 rue Coysevox-Lyon 1

04.78.27.10.14

REINE D’UN SOIR 

Avec Candy William’s. À partir de minuit 
LLee  DDVV11, 6 rue Violi-Lyon 1 / 04.72.07.72.62

SOIRÉE DISCO
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

_Lundi 5_

SOIRÉE KITCH AVEC BENJI
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

_Mardi 6_ 

KARAOKÉ & DANCE FLOOR
LL’’UUnniitteedd  CCaafféé, Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

APRÈS-MIDI ET NUIT À POIL

De 14h à 6h
LLee  TTrroouu, 6 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.98.69
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Des lieux gais et gay-friendly  

GUIDE

Assos
ARIS

19 rue des Capucins-Lyon 1 / 04.78.27.10.10

À VOIX ET À VAPEUR

Chorale LGBT

www.avoixetavapeur.org

C.A.R.G.O

Le Cercle Associatif Rhonalpin Gay Omnisport

www.c-a-r-g-o.org

CRIPS/CRAES RHONE ALPES

Centre régional d’information et prévention

du sida

9 quai Jean Moulin-Lyon 1 / 04.72.00.55.70

DAVID ET JONATHAN

BP 2055-69603 Villeurbanne / 06.73.26.32.20

CONTACT-LYON

69C avenue René Cassin-Lyon 9 /04.72.20.08.01

Permanences : le lun, mer et jeu 14h30-19h30

CHRÉTIEN ET SIDA 

10 rue Lanterne-Lyon 1 / 06.73.26.32.20

Les 1er et 3e mar du mois 19h-21h à ARIS

ÉTUDIANTS CONTRE LE SIDA

Place Jutard, Palais de la Mutualité-Lyon 3

04.78.60.77.91

FORUM GAI ET LESBIEN DE LYON

17 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.97.72

Du lun au ven de 18h à 20h

RHOSE 

18 rue de Cuire-Lyon 4

www.rhose.org

MIDDLE GENDER

Soirées rock, pop, électro, queer

www.middlegender.canalblog.com

AIDES

93 rue Racine-69100 Villeurbanne

Du lun au ven 9h-13h et 14h-17h (sauf le

mer matin)

ALS- LYON

16 rue Pizay-Lyon 1 / 04.78.27.80.80

Accueil du lun au ven 10h-18h

MOOVE!

17 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.97.72

Le jeu soir  à partir de 20h et le dernier sam

du mois à partir de 17h

APGL CENTRE

19 rue des Capucins-Lyon 1 / 04.78.08.25.28

Le premier jeu du mois à ARIS de 20h à 22h

NOVA

8 rue Fernand Rey-Lyon 1 / 04.72.07.75.12 

Lun 14h30-19h30, mar et jeu de 9h-12h30 et

13h30-16h30, mer et ven 9h30-12h30

L’AUTRE CERCLE

Association de lutte contre l’homophonie

dans le milieu professionnel 

www.autrecercle.org 

BASILIADE

5 rue du Griffon-Lyon 1 / 04.72.00.95.95

Le mar 9h-11h30 et 19h-22h, ven 19h-22h et

sam 15h-18h

ENTR’AIDS

5 cours Charlemagne-Lyon 2 / 04.72.56.03.09

Du lun au jeu 9h-12h30 et 13h30-17h30 et le

ven 9h-12h30 et 13h30-17h

Restaurants
AU SEZE A TABLE 

25 rue de Sèze-Lyon 6 / 04.78.24.85.23

Le midi du lun au ven et le soir du jeu au sam 

L’HORLOGE GOURMANDE 

12 av. Joannès Hubert-Tassin la Demi Lune

04.72.38.06.66

12h-14h du lundi au vendredi et 19h30-21h

du jeudi au samedi

L’ESCALIER 

8 rue Platière-Lyon 1 / 04.78.28.35.96

7h-21h du lun au mer, 7h-23h du jeu au sam

Service le midi uniquement

CHEZ LES GARCONS 

5 rue Cuvier-Lyon 6 / 04.78.24.51.07

Service le midi du lun au ven, service le soir

le jeu

CASTOR ET POLLUX 

30 rue de l’Annonciade-Lyon 1

04.78.28.85.26

LA GOULUE DES PENTES  

37 rue Imbert Colomès-Lyon 1 / 04.78.29.41.80

12h-14h et 19h30-23h tlj sauf sam, dim soir

et lun midi

LA FENOTTE DE LA CROIX

ROUSSE  

2 rue de Cuire-Lyon 4 / 04.78.28.02.02

12h-14h du mar au dim, 19h30-22h 

du mar au sam

LE BROC CAFE  

2 place de l’Hôpital-Lyon 2 / 04.72.40.46.01

9h-20h lun et mar, 9h-1h du mer au sam

LES FEUILLANTS , &
5 rue des Feuillants-Lyon 1 / 04.78.28.20.50

12h-14h du mar au ven, 19h30-23h du lun

au sam

LE MAYA BAR , &
19 rue Royale-Lyon 1 / 04.78.39.45.06

8h30-21h du lun au ven

LES SAVEURS D’ORIENT 

3 rue Romarin-Lyon 1 / 04.72.00.29.89

12h-14h30 du mar au sam, 19h-23h du mar

au dim

L’ANTRE D’E 

16 rue Royale-Lyon 1 / 04.78.28.33.98

12h-14h30 et 19h30-23h (23h30 le week-end)

LE BISTROT DES ARENES  

26 rue Imbert Colomes-Lyon 1 / 04.72.00.03.95

12h-14h du mar au ven et le soir du mar au sam

LES DEMOISELLES DE 

ROCHEFORT 

31 rue René Leynaud-Lyon 1 / 04.72.00.07.06

12h-14h et 20h-23h30 du mar au ven

MISTER PATATE

28 rue du Professeur Louis Paufique-Lyon 2

04.78.37.57.57

11h45-14h et 19h-23h du mar au sam

LE YUCATAN 

20 rue Royale-Lyon 1 / 04.78.30.43.29

12h-14h lun, mer et ven et 19h-23h tlj sauf mer

L’ULTIME , &
23 rue Royale-Lyon 1/ 04.78.27.23.37

12h-14h du lun au ven et 19h-23h du mer au dim 

LA GARGOTTE , &
15 rue Royale-Lyon 1 / 04.78.28.79.20

Service midi et soir tlj sauf sam midi, dim et lun

Bars
LE GARDEN  , &
206 rue de Thizy-Villefranche/04.74.68.69.41

17h-3h tlj 

LA CHAPELLE CAFE 

8 quai des Célestins-Lyon 2 / 04.72.56.11.92

11h-1h du lun au jeu, 11h-3h ven et sam,

5h-1h le dim

LE CAFE MARGUERITE 

1 cours de la Liberté-Lyon 3 / 04.78.95.25.65

8h-20h du lun au mer et 8h-23h30 du jeu au ven

LE CAP OPERA 

2 place Louis Pradel-Lyon 1 / 04.72.07.61.55

9h-3h tlj sauf dim 16h-1h et lun à partir de

5h le matin

À CHACUN SA TASSE 

2 rue du Griffon-Lyon 1 / 04.72.87.06.45

8h-19h du lun au vend et 9h-19h le samedi

BROC’BAR 

20 rue Lanterne-Lyon 1 / 04.78.30.82.61

9h-1h du mar au sam

WINKS BAR 

20 rue Terraille-Lyon 1 / 04.72.00.99.13

17h-2h 

L’APOTHEOSE &
4 rue St Claude-Lyon 1 / 04.78.28.11.50

19h-3h puis à partir de  5h pour les afters

LOGO 

1 place Croix-Paquet-Lyon 1 / 04.72.20.08.01

7h30-20h tlj

LA FEE VERTE

4 rue Pizay-Lyon 1 / 04.78.28.32.35

9h-2h du lun au mer, 9h-3h du jeu au ven

L’AVANT PREMIERE 

19 rue Thomassin-Lyon 1 / 04.78.42.06.67

9h-1h tlj sauf dim

LA CHAPELLE SIXT’IN 

4 rue Juliette Récamier-Lyon 6 / 04.78.52.83.80 

11h-1h du lun au sam

LA RUCHE 

22 rue Gentil-Lyon 2 / 04.78.37.42.26

17h-3h tlj

LA TRABOULE 

2 petite rue des Feuillants-Lyon 1

04.78.27.25.46

8h-21h du lun au jeu, 8h-22h ven et sam

LE LAX BAR , &
2 rue Coysevox-Lyon 1 / 04.78.27.10.14

16h-2h tlj

LE MOTOR-MEN BAR 

2 rue Bellecordière-Lyon 2 / 04.72.56.06.06

22h-3h mer, sam, dim. 18h-3h jeu et ven

LE POULAILLER &
4 place Sathonay-Lyon 1 / 04.78.27.99.77

18h-2h du lun au sam

XL BAR 

19 rue du Garet-Lyon 1 / 04.78.27.83.18

17h-2h du lun au jeu et 17h-3h  du ven au sam

LE CAFE IN 

18 rue de Cuire-Lyon 4 / 04.78.30.13.12

7h-1h du mar au sam

CAFFE NEF 

33, rue du Palais-Grillet-Lyon 2

04.72.40.97.57

7h30-1h du mar au ven, 9h-1h le sam et 15h-

1h le dim

LE FORUM 

15 rue des 4 Chapeaux-Lyon 2 / 04.78.37.19.74

17h-2h du dim au jeu,17h-3h ven et sam

L’ÉTOILE OPERA 

26 rue de l’Arbre Sec-Lyon 1 / 04.72.10.10.20

8h-2h du lun au sam et 14h-1h le dim 

FELIX CAFE 

13 cours Gambetta-Lyon 3 / 04.78.62.08.79

9h-21h du lun au ven

BAGAT’ELLES BAR , &
15 rue des Capucins-Lyon 1 / 06.18.52.48.70

17h-1h du mar au ven, 15h-1h le sam et 15h-

20h le dim

Services et
boutiques
TWOGAYTHER &
183 rue Vendôme-Lyon 3 / 04.78.60.97.82

Agence de rencontres

VELVET STUDIO

2 rue d’Algérie-Lyon 1 / 04.72.00.20.63

10h-12h30 le sam et 13h30-20h du lun au

sam.

Piercing/Tatoo

MARQUIS BODY ART 

22 rue Terme-Lyon 1 / 04.72.07.64.79

Piercing/Tatoo

13h -20h du lun au sam 

ETAT D’ESPRIT

19 rue Royale-Lyon 1 / 04.78.27.76.53

13h-20h du mar au jeu, 13h-21h le ven et

11h -21h le sam 

Librairie LGBT

MAJOR VIDEO STORE 

2 place des Capucins-Lyon 1 / 04.78.39.09.28

14h-21h du lun au sam 

Sex-shop, vidéoclub

CA S’ARROSE 

2 rue Hippolyte Flandrin-Lyon 1

04.72.07.83.57

Fleurs et vins

BE BOY ENERGIE 

9 rue Gentil-Lyon 2 / 04.78.39.81.42

11h-19h du lun au sam 

Mode/Accessoires

YVANN COLOR’S 

99 rue Duguesclin-Lyon 6 / 04.78.24.15.65

9h-19h tlj sauf lun et dim

Coiffeur

Discothèques
DV1 

6 rue Violi-Lyon 1

23h30-5h du mer au dim

LA CHAPELLE 

60 Montée de Choulans-Lyon 5

04.78.37.23.95

23h à l’aube ven et sam

LE MARAIS ( )
14 rue Thomassin-Lyon 2 / 04.78.92.80.89

LE MEDLEY &
19 rue Childebert-Lyon 2 / 04.78.38.23.96

22h-5h le mer, 23h-5h du jeu au sam

LE PINK’S 

38 rue de l’Arbre Sec-Lyon 1 / 04.78.29.18.19

De 23h à l’aube

UNITED CAFÉ ( )
Impasse de la Pêcherie-Lyon 1

04.78.29.93.18

22h30-5h tlj

LIFE CAN WAIT 

3 rue de Constadt-Lyon 7 / 04.72.80.85.00

22h30-5h du jeu au sam

QG CLUB DISCOTHEQUE 

33 rue Imbert Colomès-Lyon 1

04.78.29.69.78

Jeu, ven et sam / 20€ open bar

Sex  Clubs
LE PREMIER SOUS-SOL

7 rue Puits Gaillot-Lyon 1 / 04.72.98.34.75

14h-5h du lun du ven, 14h-8h ven et sam

De 5 à 8€

LE TROU 

6 rue Romarin-Lyon 1 / 04.78.39.98.69

14h-6h du dim au jeu, 14h-8h ven et sam

De 5 à 8€

B.K. 69

1 rue de Thou-Lyon 1

www.bunker-klub.com

16h-8h tlj, 5€ (3€ pour les – de 26 ans)

MCRA (MOTOR CLUB RHÔNE

ALPES)

2 cours d’Herbouville-Lyon 4 / 04.72.07.04.70

www.mcra.asso.fr

Saunas
L’OASIS CLUB SAUNAS

2 rue Coustou-Lyon 1 / 04.78.28.02.21 

13h-3h tlj

De 5 à 15€

LE DOUBLE SIDE

8 rue Constantine-Lyon 1 / 08.21.00.08.08

12h-3h du dim au jeu, 12h-5h ven et sam

De 5 à 10€

LE MANDALA

9 rue Boissac-Lyon 2 / 04.78.42.74.28

12h-minuit du dim au jeu, 12h-1h ven et

sam, 12h-minuit dim

De 8 à 14€

SAUNA BELLECOUR

4 rue Simon Maupin-Lyon 2 / 04.78.38.19.27

12h-22h du lun au jeu, 12h-minuit du ven au dim

De 9 à 14€

& / Gay et Lesbien
/ Gay friendlyGF
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L’équipe du Cap Opéra vous souhaite 
une bonne année 2007

www.cap-opera.com

Le Club “Hétéro - Friendly”
Des Hautes-Alpes

Propose, à partir du 15 décembre 2006

Week-end CLUB

1 NUIT sur place (Résidence Monts du Soleil*** ou l’Horizon Blanc ***)

1 DINER (Hors Boissons) (3 gourmandises ou Lou Patou)

1 ENTRÉE au Pili’s Club + 1 Conso

PRIX SPÉCIAL : 65 €
(Par personne, à partir de 3 personnes) www.lajoueduloup.com

STATION LA JOUE DU LOUP - 05 250 agnieres en devoluy - Tél : 04 92 58 59 59




